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مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 0 
Introduction 

 
L’ouvrage : Les annulatifs de l’Islam - Nawaqid al-Islam - مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  
 
Livre très important écrit par : 
 
Sheikh Al-Islam Muhammad Ibn ‘Abd Al-Wahab ىلاعت الله ھمحر  

ىلاعت الله ھمحر باھّوَلا دِبعَ نب دمّحَمُ ملاَسْلإا خُیْشَ  
 
Intitulé : Nawaqid Al-Islam - ملاَسْلإِا ضُِقاوََن  
 

ضُِقاوََن  est le pluriel de ضِقاَن  qui désigne : ce qui annule 
 

ملاَسْلإِا ضُِقاوََن  signifie : Les annulatifs de l'Islam 
 
L’auteur a cité dans ce livre 10 annulatifs, non pas parce que les annulatifs de l'Islam sont 
restreints à 10, mais l'auteur a cité les 10 annulatifs les plus dangereux et les plus répandus. 
 
Pourquoi l'étude de ce livre ? 
 
Ce livre traite des annulatifs de l'Islam, de ce qui fait sortir le musulman vers la mécréance, 
des causes d'apostasie, des causes qui conduisent à un feu éternel ; d’où l'importance que le 
musulman doit porter à l'étude de ces sujets, afin qu'il puisse s'en écarter ! 
 
Comme il a été dit : 
 

ھِیّقوََتلِ نكَِلو رِّشَللِ لا َّرشَلا تُفرَعَ  
ھِیف عَقَی رِیخَلا نَمِ َّرشَلا فِرِعَی مَل نمَوَ  

 
« J'ai connu le mal, pas pour tomber dedans mais pour pouvoir m'en préserver 

Car celui qui ne distingue pas le mal du bien tombe dedans. » 
 
Tout comme il est ordonné au musulman d'accomplir certains actes obligatoires ou 
surérogatoires, il lui est aussi demandé de s'écarter de certaines choses, ce qui implique la 
connaissance de ces choses. 
 
 
Le Compagnon du Prophète صلى الله عليه وسلم, Houdhayfa ھنع الله يضر  a dit :  
 



« Les compagnons du Prophète صلى الله عليه وسلم le questionnaient sur le bien tandis que moi je le 
questionnais sur le mal de peur qu'il ne me touche. » 
Et les savants portent une attention particulière à l'enseignement des annulatifs de l'Islam. 
 
On trouve dans les livres de fiqh ھقِْف  (les livres de jurisprudence), un chapitre dédié à 
l'apostasie et l'apostat est celui qui quitte l'Islam par l'un de ces annulatifs. 
 
Un livre conseillé par les savants 
 
Cet ouvrage : Les annulatifs de l’Islam - Nawaqid al-Islam - مَِلاسْلإِا ضُِقاوََن  est très conseillé 
par les savants en raison de ce qu'il comporte comme mise en garde sur ces annulatifs qui 
sont, pour la plupart, méconnus auprès de nombreux musulmans. 
 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  dit dans son commentaire de ce livre : 
 
« L’étude de ces annulatifs est très importante et les savants ont écrit beaucoup d'ouvrages 
sur ce sujet. Ils ont même dédié un chapitre spécifique dans les livres de fiqh qu'ils appellent 
: Le jugement de l'apostat. » 
 
Juger une personne précise de mécréante 
 
Un autre point important à connaître et sur lequel les savants attirent l'attention est : le fait de 
juger une personne précise de mécréante نَّیَعمُلا ریفِكَْت . 
 
Ce sujet revient aux savants car ce jugement repose sur la science et la certitude. 
 
Il y a des conditions et des choses qui peuvent empêcher de juger une personne précise de 
mécréante, comme l'ignorance dans certains cas ou d’autres cas qui sont connus auprès des 
gens de science. 
 
Il incombe donc au musulman de porter une attention particulière à l'étude de ce livre, à sa 
compréhension et à ses enseignements. 
 
Il se peut qu'Allah لجو زع  face de toi une cause par laquelle Il sort les gens des ténèbres de 
l'ignorance vers la lumière de la science, ainsi que des ténèbres de l'association (shirk) vers la 
lumière de l’unicité d’Allah (tawhid). 
 

Qu'Allah لجو زع  nous accorde la réussite et nous fasse comprendre notre religion d'une 
compréhension authentique ! 

 
 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 1 
Le premier : Le polythéisme dans l’adoration d’Allah 

 
 

مِیحَِّرلا نِمَحَّْرلاِ الله مِسِْب  
ضَِقاوََنُ ةرَشَعَ مَِلاسْلإِا ضَِقاوََن َّنَأ مَْلعِْا  

 
Bismi Llah Ar-Rahman Ar-Rahim 

Au nom d’Allah, Le Tout-Miséricordieux, Le Très-Miséricordieux,  
Sache que les annulatifs de l'Islam sont au nombre de dix 

 
 
Les annulatifs de l'Islam sont bien plus nombreux que les dix mentionnés par Sheikh 
Muhammad ibn ‘Abdel-Wahhâb. 
 
L’auteur n'a pas restreint les annulatifs de l'Islam à dix, il a cité les dix annulatifs les plus 
dangereux et les plus répandus. 
 
 

ِالله ِةَداَبعِِ يِف كُرْشِّلا : لَُّوَلأا  
ءُاشََی نمَلِ كَلَِذ نَودُ امَ رُفِغَْیوَ ھِِب كَرَشُْی نَأ رُفِغَْیَ لاَ َّ& َّنِإ : ىَلاَعَتُ الله لَاَق  

رٍاصَنَأ نْمِ نَیمِلِاَّظللِ امَوَ رُاَّنلاُ هاوَْأمَوََ ةَّنجَلْا ھِیَلعَُ َّ& مََّرحَ دَْقَفِ ّ?اِب كْرِشُْی نمَُ ھَّنِإ : ىَلاَعَت لَاَقوَ  
رِبَْقلْلِ وَْأ نِّجِلْلِ حَُبذَْی نْمَكَ ِ،الله رِیَْغلِ حُبَّْذلاُ ھنْمِوَ  

 
Le premier annulatif est l’association dans l’adoration d’Allah. 

Allah dit (dans le sens du verset) :  
{ Certes, Allah ne pardonne pas qu’on Lui donne quelqu'associé. À part cela, Il 

pardonne à qui Il veut. } 
Et Allah dit (dans le sens du verset ) :  

{ Quiconque associe à Allah (d’autres divinités), Allah lui interdit le Paradis, et son 
refuge sera le Feu. Et point de secoureurs pour les injustes. } 
Le sacrifice pour autre qu’Allah fait aussi partie de l’association, 

comme celui qui sacrifie pour un djinn ou pour l’occupant d'une tombe. 
 
 
L’auteur a débuté en citant l’association car il s'agit du plus grand péché en Islam. 
 
L’association à Allah 
 
L’association est le fait de vouer une adoration (qui est le droit d’Allah) à autre que Lui. 
 



Sheikh Al Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« La plus grande sorte d’apostasie est l’association dans l’adoration d’Allah, 
du fait qu'une personne associe à Allah autre que Lui dans l’adoration. » 
 
Quant au premier verset que l’auteur a cité, il nous montre que l’association est le plus grand 
des péchés car Allah ne pardonne pas à une personne qui meurt sur l’association, sans s'en 
être repentie. 
 
Allah dit (dans le sens du verset) : 
 
{ Certes Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne quelqu'associé. } 
 
Allah ne pardonne pas à une personne qui meurt sur l’association. 
 
Quant à la personne qui a commis l’association puis s'en est repentie, Allah accepte son 
repentir. 
 
La fin du verset nous montre que les péchés autres que le chirk (association) sont en dessous 
de celui-ci et Allah pardonne à qui Il veut parmi ceux qui sont morts sur leurs péchés sans 
s'en être repentis. 
 
Allah dit (dans le sens du verset) : 
 
{ à part cela, Il pardonne à qui Il veut }  
 
À part l’association, Allah pardonne les autres péchés à qui Il veut s'ils meurent dessus sans 
s'en être repentis. 
 
Sheikh Al Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« Cela montre que tous les péchés sont en dessous de l’association 
et que celui-ci est le péché le plus grand et le plus dangereux. » 
 
Quant au deuxième verset cité par l’écrivain, il nous montre la sentence et l’issue de la 
personne qui associe à Allah : 
 
le Paradis lui sera interdit et l'Enfer sera son refuge éternellement ! 
 
Il ne trouvera pas de secoureur pour le secourir ou d'intercesseur qui pourra intercéder pour 
le faire sortir de Son châtiment. 
 
Exemple : Le sacrifice est une adoration parmi d'autres. 
 



Et l'adoration est le droit exclusif d’Allah. 
 
Elle ne doit être vouée qu'à Lui car la vouer à autre qu’Allah est de l’association qui fait 
sortir son auteur de l'Islam. 
 
L’association se divise en deux catégories : 
 

• Une grande association qui fait sortir son auteur de l’Islam ; 
• Une petite association qui est un grand péché mais qui ne fait pas sortir son auteur de 

l’Islam. 
 

Exemples concernant cet annulatif : 
 
• La personne qui invoque autre qu’Allah (même si elle invoque un Prophète ou un 

ange) : 
 
L’invocation est une adoration qui ne doit être vouée qu’à Allah.  
Le fait de vouer une adoration à autre qu’Allah est de la grande association qui fait 
sortir son auteur de l’Islam. 
 

• La personne qui porte des amulettes, grigris, mains de Fatma, ... avec pour 
croyance que cela repousse le mal, la jalousie ou le mauvais œil : 
 
Allah Seul repousse le mal, la jalousie et le mauvais oeil par des causes qu’Il a 
légiférées. 
Le fait de porter des amulettes, grigris ou mains de Fatma ne fait pas partie des causes 
légiférées par Allah pour pouvoir se préserver du mal. 
 
Le jugement de la personne qui porte ce genre d’amulettes diverge selon sa croyance : 
 
 - Si la personne porte ces amulettes, grigris, mains de Fatma, ... avec la croyance 
que ce sont ces choses-là qui repoussent le mal, il s'agit de la grande association qui 
fait sortir de l’Islam ; 
 
 - Si la personne a pour croyance que ces amulettes, grigris, mains de Fatma sont 
une cause pour qu’Allah repousse le mal ou le mauvais oeil, il s'agit de la petite 
association, qui est un très grand péché. 
 

• Le fait de s’en remettre aux causes et non à Allah : 
 
Allah a légiféré le fait de faire les causes dans toutes choses pour parvenir à nos 
besoins, mais Il a interdit de s’en remettre aux causes en elles-mêmes car cela est de 
l’association. 



Le musulman fait les causes puis s’en remet à Allah qui lui facilite la chose en 
question ou pas. 

 
• Une personne qui jure par autre qu’Allah : 

 
Le Prophète صلى الله عليه وسلم a dit : 
 
« La personne qui jure par autre qu’Allah a commis de l’association. » 
 
Dans une autre version : « a mécru ». 
Dans une autre version : « La personne qui jure par autre qu’Allah a mécru et commis de 
l’association. » 
 

• Une personne qui sacrifie pour autre qu’Allah : 
 
Le sacrifice ne doit être voué qu’à Allah لجو زع  car c’est une adoration par laquelle on se 
rapproche d’Allah. 
 
Ce que l’on tire comme enseignements de cet annulatif : 
 

• L’importance du tawhid et son obligation. 
• La dangerosité du shirk (l’association) qui est le contraire du tawhid. 
• Le shirk est le plus grand des péchés. 
• Allah ne pardonne pas le shirk (l’association). 
• Allah pardonne les péchés en dessous du shirk à qui Il veut. 
• Allah a interdit le Paradis à l’associateur et son refuge sera l'enfer éternellement. 
• L'adoration est le droit exclusif d’Allah. 
• Celui qui voue une quelconque adoration à autre qu’Allah tombe dans le shirk. 

 
Il convient donc de s’écarter du shirk sous toutes ses formes ! 

Qu’Allah nous accorde la compréhension de Sa religion et nous écarte du shirk apparent 
et caché. 

 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 2 
Le deuxième : Celui qui place entre lui et Allah un 

intermédiaire 
 

 
اعًامَجِْإ رََفكَ مْھِیَْلعَ لَُّكوََتَیوَ مْھُُلَأسِْیوَ مْھُوعُدَْی طَِئاسَوَِ الله نَیَْبوَُ ھَنیَْب لََعجَ نْمَ : يِناَّثلا  

 
Le deuxième : Celui qui place entre lui et Allah des intermédiaires qu’il invoque, 

à qui il demande et en qui il place sa confiance, mécroit, et ce, à l’unanimité. 
 
 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  dit : 
 
« Ce deuxième annulatif rejoint le premier : celui qui place entre lui et Allah un 
intermédiaire (c’est-à-dire qu’il rejoint le premier dans le sens où cet annulatif est de 
l’association à Allah - shirk). 
Mais l’auteur l'a cité à part car il est très répandu et commis pas des personnes qui 
prétendent l'Islam. 
Il est très répandu chez les qoubouriyoun qui vouent des adorations aux saints, afin qu’ils 
puissent intercéder en leur faveur auprès d’Allah, ou pour qu’ils fassent parvenir leur besoin 
à Allah, selon leur prétention. 
Et cela revient à prendre des intermédiaires en dehors d’Allah. » 
 
L’intermédiaire 
 
L’intermédiaire peut être une personne (un saint, un prophète, etc.) ou une chose (une statue, 
un arbre, etc.). 
 
Le fait de prendre un intermédiaire et de lui vouer une ou des adorations fait tomber son 
auteur dans la mécréance car il aura voué une adoration qui doit être vouée exclusivement à 
Allah, à autre qu'Allah, ce qui est de l’association majeure ! 
 
Exemples concernant cet annulatif : 
 
• Invoquer le Prophète صلى الله عليه وسلم, lui demander des besoins ou autre, tout cela est de 

l’association (shirk) car malgré son haut rang auprès d'Allah, le Prophète صلى الله عليه وسلم n'a pas 
à être invoqué.  
 
L'invocation est une adoration qui ne doit être vouée qu'à Allah. 
 

 



• Demander l'intercession au Prophète صلى الله عليه وسلم est de l'association. 
 

Malgré le fait que le Prophète صلى الله عليه وسلم va intercéder pour des membres de sa communauté 
le jour du jugement, lui demander l’intercession (après sa mort) est de l'association car 
elle ne se demande qu'à Allah.  

 
On demande à Allah de faire que le Prophète صلى الله عليه وسلم puisse intercéder pour nous, cela 

est légiféré. Mais demander l'intercession au Prophète صلى الله عليه وسلم alors qu'il se trouve dans 
sa tombe, c'est de l'association. 

 
• Se rendre près de la tombe d'un pieux pour lui demander par exemple de guérir 

un malade, ou pour lui demander un enfant, ou un quelconque besoin, comme le 
font les qoubouriyoun نویروبقلا . 
 
Certaines personnes sont mariées et ont des difficultés à avoir des enfants. Ces 
personnes se dirigent vers des saints, des prophètes, des gens pieux ءایلِوَْأ  pour leur 
demander des enfants (ou des besoins quelconques). Tout cela est de l'association 
(shirk). 
 
Celui qui donne c'est Allah لجو زع  Seul (Celui qui donne des enfants, Celui qui répond 
aux invocations, ...). 
 
On se doit de demander à Allah Seul car c’est une adoration. Et le fait d'adresser une 
adoration à autre qu'Allah est de l'association. 

 
Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 

• L’interdiction pour la personne de placer entre elle et Allah un intermédiaire à qui elle 
voue une adoration. 
 

• Vouer une (ou des adorations) à autre qu’Allah لجو زع  est de l’association majeure. 
 

• Cet annulatif est très répandu, surtout auprès des qoubouriyoun نویروبقلا  (ceux qui se 
dirigent vers les occupants des tombes, parmi les prophètes, les pieux et autres, pour 
les invoquer.)  
Alors que les occupants des tombes ont besoin qu'on invoque pour eux. Étant donné  
qu’ils sont dans l'incapacité de faire parvenir un quelconque bien à leur propre 
personne, comment pourraient-ils répondre, exaucer ou apporter un bien à autrui ?  

 



• Il n'est pas permis d'invoquer des gens, des créatures, ... quand bien même ils seraient 
pieux.  

 
• L’intercession se demande à Allah لجو زع  Seul et non aux créatures, même s'il 

s’agissait du Prophète صلى الله عليه وسلم qui est la meilleure des créatures. 
 
 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 3 
Le troisième : Celui qui ne juge pas mécréants les 

associateurs 
 

 
رََفكَ مْھَُبھَذْمَ حََّحصَ وْأ مْھِرِفْكُ يِف َّكشَ وَْأ نَیكِرِشْمُلْا رِّفِكَُی مَْل نْمَ : ثُلِاَّثلا  

 
Le troisième : Celui qui ne juge pas mécréants les associateurs, 

ou bien, doute de leur mécréance, ou rend authentique la voie sur laquelle ils sont, mécroie. 
 

 
Cet annulatif concerne celui qui ne rend pas mécréant celui qu’Allah et Son Messager ont 
rendu mécréant, ou celui qui doute de leur mécréance. 
 
Exemple : 
 

Une personne qui ne juge pas mécréants les juifs et les chrétiens, ou qui doute de leur 
mécréance ou pire encore, qui authentifie leur voie et leur religion. 
Cette personne-là mécroie car elle aura démenti la Parole d'Allah et de Son Messager. 

 
Le fait de démentir, renier ou douter d'un jugement d’Allah relève de la mécréance ! 
 
Exemples concernant cet annulatif : 
 

• Une personne qui dit : « Les chrétiens sont des croyants et non des mécréants car 
ils croient au même Seigneur que nous. » 
 
Cette personne-là mécroie car elle aura démenti Allah لجو زع  et Son Prophète صلى الله عليه وسلم 
qui les ont rendus mécréants. 
 
Après l'envoi de Mohammed صلى الله عليه وسلم, Allah n'accepte aucune religion si ce n'est l'Islam 

avec lequel est venu Mohammed صلى الله عليه وسلم. 
 
Par son envoi, Allah a abrogé toutes les législations qu’Il a pu légiférer auparavant, 
pour que l'Islam soit la seule religion à suivre. 
 
Quiconque ne se soumet pas à l'Islam est donc mécréant. 

 
• Douter de la mécréance des juifs, des chrétiens ou des polythéistes. 

 



Cette personne-là mécroie car elle aura douté d'un jugement d'Allah لجو زع . 
Et le fait de douter d’un jugement d'Allah est de la mécréance. 
 

• Une personne qui dit : « Que tu sois juif, chrétien ou musulman c'est pareil, nous 
adorons le même Seigneur. » 
 
Cette personne-là mécroie car elle aura authentifié la voie des mécréants, ce qui est de 
la mécréance. 

 
Point important 
 
Le fait de s'abstenir de juger mécréant un musulman (précis) qui est tombé dans un annulatif 
de l'Islam ne rentre pas dans cet annulatif. 
 
Le fait de juger mécréante une personne (précise) musulmane est un sujet qui revient aux 
savants. 
 
Il y a certains cas et contextes où une personne tombe dans un annulatif de l'Islam mais n'est 
pas considérée comme mécréante, et ces cas et contextes sont connus des gens de science. 
 
Ce sont les savants qui traitent de ce sujet, qui jugent si la personne a quitté l'Islam ou s'il y a 
un obstacle qui empêche de la juger mécréante, tout cela en se basant sur le Coran et la 
Sounna du Prophète صلى الله عليه وسلم. 
 
Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 

• L’obligation de rendre mécréant celui qu’Allah لجو زع  et Son Messager صلى الله عليه وسلم ont 
rendu mécréant. 

• Ne pas juger les mécréants comme étant « des mécréants » est de la mécréance. 
• Douter de la mécréance des mécréants est de la mécréance. 
• Authentifier la voie des mécréants est aussi de la mécréance. 
• Nier un jugement d’Allah est de la mécréance. 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 4 
Le quatrième : Croire qu'il y a une voie plus droite et plus 

parfaite que la voie du Prophète Muhammad صلى الله عليه وسلم 
 

 
ِيِبَّنلاِ يدْھَ رَیْغَ َّنَأَ دَقَتعْا نِمَ : عُِباَّرلا ھِِیدْھَ نْمِ لُمَكَْأ مََّلسَوَ ھِیَْلعَُ الله ىَّلص ّ  

رٌِفاكَ وَھَُف ،ھِمِكْحُ ىَلعَ تِیغِاوََّطلا مَكْحُ لُضَِّفُی يذَِّلاكَ ،ھِمِكْحُ نْمِ نُسَحْأ هِرِیْغَ مَكْحُ َّنَأ وَْأ  
 

Le quatrième : Celui qui croit qu’une autre voie que celle de Muhammad صلى الله عليه وسلم  
est plus complète que sa guidée, ou bien que le jugement d’autrui est meilleur que son 

jugement, à l’instar de celui qui préfère le jugement des tawaghith à son jugement, alors, 
celui-ci est mécréant. 

 
 
At-tawaghith تیغاوطلا  est le pluriel de : taghout توغاطلا  et le sens voulu ici par les tawaghith 
est : Tout jugement autre que celui d’Allah لجو زع . 
 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« Parmi les sortes d’apostasie, le fait de juger par une loi qui n'est pas celle qu’Allah a 
descendue, s'il a pour croyance que cela est permis. » 
 
La personne qui juge par une autre loi que celle qu’Allah a descendue, en ayant pour croyance 
que cela est permis, ou que ce jugement avec lequel elle juge (qui n'est pas celui d’Allah) est 
meilleur que le jugement d’Allah, ou qu’il est égal au jugement d’Allah, ou qu’elle affilie son 
jugement à celui d'Allah, ou qu’elle nie le jugement d’Allah, tout cela est de la grande 
mécréance qui fait sortir son auteur de l'Islam. 
 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« Quant à la personne qui juge par une autre loi que celle qu’Allah a descendue par passion 
ou par ignorance du jugement d’Allah, en ayant pour croyance que le jugement d’Allah est la 
seule vérité, et qu’il est obligatoire de juger avec celui-ci, cette personne-là aura commis un 
grand péché et sera tombée dans une mécréance mineure. » 
 
La mécréance se divise en deux : 
 

• Une mécréance majeure qui fait sortir son auteur de l’Islam. 
• Une mécréance mineure qui fait partie des plus grands péchés mais qui ne fait pas sortir 

son auteur de l'Islam. 



 
Quant au verset où Allah dit (dans le sens) : 
 
{ Et quiconque ne juge pas par ce qu’Allah a fait descendre, ce sont eux les mécréants } 
 
Le sens voulu de la mécréance dans ce verset est la mécréance mineure, comme cela a été 
rapporté d’Ibn 'Abbas امھنع الله يضر . 
 
Ibn Abbas امھنع الله يضر  est le cousin du Prophète صلى الله عليه وسلم. Il est le compagnon pour lequel le 

Prophète صلى الله عليه وسلم a invoqué Allah afin qu'Il lui accorde la compréhension du Coran. 
 
Ibn 'Abbas امھنع الله يضر  faisait partie des plus connaisseurs de l’explication du Coran parmi 
les compagnons. 
 
Ce verset doit donc être compris de la sorte et non comme l'ont compris les khawarij َجرِاوَخ  qui 
s'appuient sur ce verset pour rendre mécréants les dirigeants musulmans et ensuite, légaliser 
la révolte contre eux, ce qui est un égarement évident. 
 
Cette voie qu'ont empruntée les khawarij َجرِاوَخ  n'est pas conforme à la Sounna du Prophète 
Muhammad صلى الله عليه وسلم, ni à la compréhension des salafs. 
 
Le croyant doit s’accrocher au Coran et à la Sounna du Prophète Muhammad صلى الله عليه وسلم selon la 
compréhension des salafs, qui sont les meilleurs de cette communauté, ceux qui ont la 
meilleure compréhension de cette religion et qui ont été agréés par Allah. 
 
Et ce sont les salafs qu'Allah a demandé de suivre. Leur suivi est donc obligatoire. 
 
La loi d’Allah est la meilleure des lois, la plus juste et la plus parfaite, elle convient pour tout 
lieu et à toute époque. 
 
Exemples concernant cet annulatif : 
 

• Dire que la religion des juifs est plus complète que celle des musulmans est de la 
mécréance, car c’est avoir pour croyance qu’une autre voie que celle du Prophète صلى الله عليه وسلم 
est plus complète. 
 

• Dire que les lois américaines sont meilleures que celles d’Allah ou sont plus 
appropriées à cette époque que la shari'a (loi d’Allah) est aussi de la mécréance, car 
c’est avoir comme croyance qu’une autre loi que celle d’Allah est meilleure que la loi 
d’Allah. 
 



Considérer que la shari’a (loi d’Allah) n’est pas appropriée à cette époque, est de la 
mécréance. Car la loi d’Allah لجو زع  est appropriée pour tout lieu et à toute époque, elle 
est la meilleure, la plus juste. 

 
• Juger par une autre loi que celle d’Allah par passion, pour des objectifs mondains, ... 

tout en reconnaissant que son jugement est faux est qu'il est pécheur en faisant cela, 
c'est un grand péché et une mécréance mineure. 
 
Juger par la loi d'Allah est une obligation pour tout musulman et cela n'est pas spécifique 
aux gouverneurs. Penser que juger par les lois d'Allah est spécifique au gouverneur est 
une erreur. 
 
Tout le monde est concerné par l’obligation de juger par les lois d'Allah, et le fait que 
de nombreux gouverneurs musulmans ne jugent pas par les lois d'Allah ne fait pas d’eux 
des mécréants d'une grande mécréance, tant qu'ils : 
 
- ne jugent pas par une autre loi que celle d’Allah en ayant pour croyance que cela est 

permis ou que ce jugement est meilleur ou égal au jugement d'Allah ; 
- n' affilient pas leur jugement à Allah ; 
- ne nient pas le jugement d'Allah. 

 
Car tout ceci est de la grande mécréance.  
 

Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 

• L’obligation de juger par les lois d’Allah. 
 

• L’interdiction de juger par une autre loi que celle d’Allah. 
 

• La mécréance se divise en deux catégories : 
 
 La mécréance majeure (grande) ; 
 La mécréance mineure (petite). 

 
• L’obligation d’avoir pour croyance que les lois d’Allah sont les meilleures, les plus 

complètes et qu’elles sont appropriées pour tout lieu et à toute époque, car le Coran est 
la meilleure des guidées. Allah a porté un jugement sur toutes choses, un jugement qui 
est basé sur la science, la justice ainsi que sur la sagesse. 
 

• L’obligation d’avoir pour croyance que la guidée du Prophète صلى الله عليه وسلم est la meilleure des 
guidées.  



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 5 
Le cinquième : Détester une chose parmi ce que le 

Prophète صلى الله عليه وسلم a apporté d’Allah 

 
 

رََفكَ ھِِب لَمِعَ وَْلوَ مََّلسَوَ ھِیَْلعَُ الله ىَّلص لُوسَُّرلا ھِِب ءَاجَ اَّممِ اًئیْشَ ضََغبَْأ نْمَ : سُمِاخَلْا  
 

Le cinquième : Celui qui déteste une chose que le Messager صلى الله عليه وسلم a apportée est mécréant, 
même s’il pratique la chose en question. 

 
 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« Détester une chose que le Messager صلى الله عليه وسلم a apportée est de l’apostasie, même s'il met 
celle-ci en application, 
 
Allah dit (sens du verset) : 
 
{ et cela car ils ont détesté ce qu’Allah a descendu, Il a donc rendu leurs œuvres 
vaines }. » 
 
Le fait de détester une chose qu’Allah et Son Prophète صلى الله عليه وسلم ont légiférée, détester une chose 
qui fait partie de la religion, est de la mécréance. 
 
Exemples concernant cet annulatif : 
 

• Détester le fait qu’Allah ait légiféré la prière, la zakât, le voile, les peines de la 
shari’a ou toute autre chose légiférée par Allah, est de la mécréance, quand bien 
même la personne les pratiquerait. 

 
• Une femme qui déteste le fait qu’Allah ait légiféré la polygamie mécroit car elle 

aura détesté une chose qui fait partie de la religion. 
 
Quant au fait qu'elle éprouve de la jalousie ou qu’elle déteste que son mari épouse une 
autre femme, sans détester le fait qu’Allah ait légiféré cette chose, cela n'est pas de la 
mécréance, il s'agit-là d'une chose naturelle. 

 
Tout comme ne mécroit pas la personne qui déteste faire ses ablutions en période 
hivernale, car elle n'aime pas que l'eau froide touche son corps. Mais si elle déteste le 
fait qu’Allah ait légiféré cette adoration, cela relève alors de la mécréance.  



 
 
Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 

• L’obligation d’aimer la législation d’Allah (ce qui englobe ce que le Prophète صلى الله عليه وسلم a 
apporté). 
 
- Le croyant doit aimer ce qu’Allah aime ; 
- Le croyant doit détester ce qu’Allah déteste. 
 

• Le fait de détester ce qu’Allah a légiféré est de la mécréance. 
 

• L’interdiction de détester une chose faisant partie de la religion. 
 
En sachant que tous les ordres qu'Allah a donnés à la créature sont un bien qui revient 
à la créature. 
 
Ainsi que tous les interdits qu'Allah a interdits à la créature sont un mal qui revient à 
la créature si elle les commet. 
 
Les ordres et les interdits d’Allah sont donc basés sur un intérêt qui revient à la 
créature. 

 
Allah n'a pas besoin de la créature, mais la créature a besoin de son Seigneur. 
 
 
 
 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 6 
Le sixième : Se moquer d'une chose faisant partie de la 

religion 
 

 
ىَلاَعَتُ ھُلوَْق لُیلَِّدلاوَ رََفكَ ھِِباَقعِ وَْأِ الله بِاوََث وَْأ لِوسَُّرلا نِیْدِ نْمِ ءٍيْشَِبَ أزَھَْتسْا نِمَ : سُدِاَّسلا :  

نَوؤُزِھَْتسَْت مُْتنكُ ھِلِوسُرَوَ ھِِتاَیآوَِ Bّاِبَأ لُْق بَُعلَْنوَ ضُوخَُن اَّنكُ امََّنِإ َّنُلوُقَیَل مْھَُتلَْأسَ نِئَلوَ  
مْكُِنامَیِإ دَعَْب مُترَْفكَ دَْقْ اورُذَِتعَْتَ لا  

 
Le sixième : Celui qui se moque d’une chose faisant partie de la religion du Messager صلى الله عليه وسلم, 

de la récompense d’Allah ou de Son châtiment, est un mécréant. 
Et la preuve est la Parole d’Allah (sens du verset) : 

«Et si tu les interrogeais, ils diraient très certainement: « Vraiment, nous ne faisions 
que bavarder et jouer. » Dis : « Est-ce d’Allah, de Ses versets et de Son Messager que 

vous vous moquiez ? (65) Ne vous excusez point, vous avez bel et bien mécru après 
avoir eu la foi. » (Sourate At-Tawbah, versets 65-66) 

 
 
Le fait de se moquer d'une chose faisant partie de la religion, que ce soit une chose 
obligatoire (la prière, ...) ou recommandée (le siwak, ...), est de la mécréance. 
 
Cela est un dénigrement de la religion ! 
 
Allah n'a pas légiféré cette religion pour qu'elle soit prise comme un amusement. 
 
Se moquer ou insulter Allah, Son Prophète صلى الله عليه وسلم ou l'Islam est de la mécréance. 
 
La preuve est la Parole d’Allah لجو زع  où Il dit (sens du verset) : 
 
{ Est-ce d’Allah, de Ses versets et de Son Messager que vous vous moquiez ? Ne vous 
excusez point, vous avez bel et bien mécru après avoir eu la foi. } 
 
La cause de la descente de ce verset 
 
Pendant l’expédition qu'a menée le Prophète صلى الله عليه وسلم à Tabouk, un groupe de personnes s'est 

moqué du Prophète صلى الله عليه وسلم et des compagnons en disant à leur propos : « Nous n’avons pas vu 
de récitateurs plus menteurs, mangeurs et peureux lors de l’affront, que les nôtres. » 
 



Un jeune qui se trouvait parmi eux entendit cette parole et répliqua en disant : « Tu as menti, 
et bien plus, tu es un hypocrite. Je vais rapporter ce que tu viens de dire au Prophète صلى الله عليه وسلم. » 
 
Quand il partit pour rapporter cela au Prophète صلى الله عليه وسلم, la révélation l’avait devancé (Allah 

avait déjà révélé au Prophète صلى الله عليه وسلم ce qui s’était passé). 
 
Quand ils ont su que le Prophète صلى الله عليه وسلم était informé de ce qu’ils ont dit, ils se sont rendus 

auprès de lui صلى الله عليه وسلم pour s’excuser et expliquer qu’ils plaisantaient pour faire passer le temps. 
 
Mais le Prophète صلى الله عليه وسلم ne leur prêta aucune attention et ne leur répondit que par la lecture du 
verset (sens du verset) : 
 
{ Est-ce d’Allah, de Ses versets et de Son Messager que vous vous moquiez ? Ne vous 
excusez point, vous avez bel et bien mécru après avoir eu la foi. } 
 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« Remarque la Parole d’Allah où Il dit (sens du verset) : 
{ vous avez bel et bien mécru après avoir eu la foi. } 
Cela montre qu’ils étaient croyants avant de dire ce qu’ils ont dit, et qu’ils ont apostasié à 
cause de ce qu’ils ont dit. » 
 
Quand Allah dit dans le verset (sens du verset) : 
 
{ vous avez bel et bien mécru après avoir eu la foi. } 
 
Pourquoi Allah a-t-Il employé la 2ème personne du pluriel « vous » alors que la personne qui 
a parlé n'est qu’une ? 
 
Parce que ceux qui étaient présents avec lui quand il s'est moqué ne l'ont pas réfuté, ni 
réprouvé, ni n'ont quitté les lieux. 
 
Ils sont donc complices et c'est pour cela qu’ils ont été associés au jugement. 
 
Il y a la preuve dans ce verset que la personne qui se moque d'Allah, de la religion ou du 
Prophète صلى الله عليه وسلم en plaisantant ou en étant sérieux, mécroit. 
 
Il n'y a pas de différence entre la personne qui plaisante et celle qui est sérieuse. 
 



Ces gens-là, quand ils se sont moqués du Prophète صلى الله عليه وسلم et des compagnons, plaisantaient, 
mais Allah لجو زع  a dit à leur sujet (sens du verset) : 
 
{ vous avez bel et bien mécru après avoir eu la foi. } 
 
Ce sujet est très dangereux : il se peut qu'une personne prononce une parole dont elle ne 
prête aucune attention et qui sera la cause de son entrée en Enfer, comme cela a été rapporté 
par le Prophète صلى الله عليه وسلم. 
 
Le croyant doit faire attention à ce qu'il dit, car, comme le Prophète صلى الله عليه وسلم a dit : 
 
« Les choses qui font rentrer le plus de gens en Enfer est la langue et les parties intimes. » 
 
Ces deux choses sont les deux causes qui font rentrer le plus de gens en Enfer. 
 
Quelqu'un peut prononcer une parole dont il ne porte aucune attention alors que cette parole 
sera la cause pour : 
 
« qu’il glisse en Enfer plus de 70 ans », comme l’a dit le Prophète صلى الله عليه وسلم. 
 
Le croyant doit faire attention : 
 

•  à ce qu’il dit ; 
•  à ce sur quoi il plaisante. 

 
La religion d’Allah n’est pas une chose sur laquelle il est permis de plaisanter ! 
 
Les exemples de cet annulatif : 
 
• Une personne qui se moque de ce qu’Allah a légiféré comme la prière, la barbe, le 

voile, le siwak, etc. 
 
Que cette chose soit obligatoire ou recommandée, s’en moquer relève de la 
mécréance. 
 
Car toutes ces choses sont légiférées par Allah et font donc partie de la religion. 
 
Se moquer de ces choses-là revient alors à se moquer de la religion et se moquer de la 
religion est de la mécréance. 

 
• Se moquer d’une récompense d’Allah ou de Son châtiment. 



 
Par exemple, une personne entend qu'Allah a préparé telle et telle récompense pour 
celui qui fait telle ou telle chose, puis se moque de cette récompense, cette personne-là 
mécroit. 
 
Pareillement pour les châtiments, une personne entend que si telle personne fait telle 
ou telle chose, Allah la châtiera par telle punition ou tel châtiment, puis se moque de 
ce châtiment, elle sort de l’Islam par cela. 
 

Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 

• L’interdiction de se moquer d’Allah, de Son Prophète صلى الله عليه وسلم et de la religion. 
 

• L’obligation de respecter tout ce qui fait partie de la religion. 
 

• L’obligation de réfuter (selon la capacité) toute moquerie visant Allah, Son Prophète 
 ou Sa religion, comme l'a fait le compagnon avec ceux qui se sont moqués du صلى الله عليه وسلم

Prophète صلى الله عليه وسلم et de ses compagnons. 
 
Si une personne se trouve dans un endroit où des gens se moquent d'Allah, se moquent 
de la religion, se moquent du Prophète صلى الله عليه وسلم, elle doit réfuter et réprimander cela. Mais 
si elle ne peut réfuter car un mal pourrait l’atteindre en réfutant, qu'elle se lève et  
quitte l'assemblée. Si elle ne peut pas non plus se lever pour quitter les lieux, elle doit 
au minimum réfuter cela avec son cœur. 

 
• L’obligation de ne pas rester dans une assemblée où l'on se moque d’Allah, de Ses 

versets et de Son Prophète صلى الله عليه وسلم. 
 
 
 
 
 
 
 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 7 
Le septième : La magie ou la sorcellerie 

 
 

رََفكَ ھِِب يَضِرَ وَْأُ ھَلَعَف نْمََف ،فُطَْعلاوَ فُرَّْصلاُ ھنْمِوَ ،رُحْسِّلا : عُِباَّسلا  
رُْفكَْتَ لاَفٌ ةَنْتِف نُحَْن امََّنِإَ لاوُقَی ىَّتحَ دٍحََأ نْمِ نِامَّلَِعُی امَوَ : ىَلاَعَتُ ھُلوَْق لُیلَِّدلاوَ  

 
Le septième : La sorcellerie et, parmi ce qui en fait partie : As-Sarf et Al-‘Atf. 

Celui qui la pratique ou bien l’agrée, a mécru.  
Et la preuve est la Parole d’Allah (sens du verset) : 

{ et ils ne l’enseignent (les deux anges) à quiconque sans l’avoir au préalable prévenu : 
nous ne sommes rien d’autre qu’une tentation, ne sois donc pas du nombre de ceux qui 

mécroient. } 
 

 
As-Sarf  فُرَّْصلا  : est un type de sorcellerie employé pour éloigner l’ensorcelé(e) de son/sa 
conjoint(e) ou des bonnes oeuvres. 
  
Al-‘Atf  فطَْعلا  : est utilisé pour réunir l’ensorcelé(e) avec une autre personne. 
 
La sorcellerie est de deux sortes : 
 

• réelle ; 
• illusoire. 

 
Pour ces deux sortes de sorcellerie, les sorciers s'aident de shayatin (démons). 
 
La sorcellerie réelle est celle qui a un impact sur l'ensorcelé(e), en le touchant par une 
maladie, ou en le séparant de son/sa compagne ou en lui faisant perdre la raison ou même en 
le tuant, etc.  
 
Tout cela, par la permission d’Allah. 
 
La sorcellerie illusoire est celle qui donne l’impression de voir une chose qui est en réalité 
irréelle, comme cela s’est passé avec les sorciers de Pharaon. 
 
L'histoire du miracle du bâton de Moussa 
 
Quand Allah envoya Moussa à Pharaon, Il lui donna des signes (des miracles) et parmi eux, 
son bâton de berger qui se transformait réellement en un serpent, ce n'était pas une illusion. 
Pharaon a démenti Moussa et lui a donné rendez-vous en rassemblant les meilleurs sorciers 



pour pouvoir l’affronter. Ils se sont alors donné rendez-vous un jour de fête où les gens se 
rassemblaient. 
 
Lorsque les sorciers ont rencontré Moussa, ils ont demandé : « Ô Moussa, tu commences à 
lancer ou nous commençons à lancer ? », car ils avaient des bâtons et des cordes qu’ils 
lançaient et qui se transformaient (sous l’effet de la sorcellerie) en serpents. 
 
Ces sorciers savaient que c'était de la sorcellerie, ils jetaient leurs bâtons et leurs cordes mais 
voyaient qu’elles ne changeaient pas à leurs yeux. La sorcellerie ensorcelait seulement les 
yeux des gens, ce qui leur donnait l'illusion de voir des serpents vivants qui bougeaient. 
 
Quand Moussa dit aux sorciers de commencer, ils jetèrent leurs bâtons et leurs cordes qui se 
transformèrent en serpents. Ils ont ainsi ensorcelé les yeux des gens par leur sorcellerie. Ce 
qui rendit Pharaon content. 
 
Mais Allah révéla à Moussa ملاسلا ھیلع  de ne pas avoir peur et de jeter ce qu'il avait dans sa 
main. Moussa jeta à son tour son bâton qui se transforma en un grand serpent qui avala 
toutes les cordes et tous les bâtons des sorciers. 
 
Les sorciers surent aussitôt que ce n'était pas de la sorcellerie, car ils la connaissaient. Ils 
virent plutôt une chose réelle, une chose qui n'était pas une illusion. Le bâton de Moussa 
s'était réellement transformé en un énorme serpent qui engloutit tout ce qu’il trouva devant 
lui. 
 
Les sorciers crurent alors en Moussa et se prosternèrent pour Allah لجو زع . 
 
La sorcellerie de ces sorciers est une sorcellerie illusoire. 
 
Quant à Moussa, il n'a pas été envoyé avec de la sorcellerie mais il est venu avec quelque 
chose de réel. 
 
Sorciers et charlatans 
 
Les sorciers parviennent à cela avec l'aide des shayatine (démons) qui se mettent à leur 
service, après que le sorcier ait commis de l’association ou de la mécréance. 
 
L’association (ou la mécréance) est une condition pour que les démons acceptent de 
travailler avec les sorciers : comme invoquer ce démon en dehors d’Allah, uriner sur le 
Coran, ou écrire le Coran avec des impuretés, etc. 
 
D'ailleurs, Allah a fait descendre deux anges qui enseignent la sorcellerie en tant qu’épreuve 
pour les gens. 
Lorsqu'une personne vient à eux pour apprendre la sorcellerie, ils la conseillent en lui disant 
(sens du verset) :  



 
{ nous ne sommes rien d’autre qu’une tentation, ne sois donc pas du nombre de ceux 
qui mécroient. } 
 
L’apprentissage de la sorcellerie est de la mécréance et le fait d'enseigner la sorcellerie est de 
la mécréance ! 
 
Allah dit :  
 

َلوَ نُامَیَْلسُ رََفكَ امَوَ } ّلَعُی اورَُفكَ نَیطِاَیَّشلا َّنكِٰ رَحْسِّلا سَاَّنلا نَومُِ  } 
 
Allah dit (sens du verset) : 
 
{ Sulayman n'a pas mécru mais ce sont les démons qui ont mécru car ils enseignaient la 
sorcellerie } 
 
Ce verset prouve que l'enseignement de la sorcellerie est de la mécréance. 
 
Quant aux deux anges qui enseignent la sorcellerie, ils ne sont pas mécréants car les anges 
ont été créés pour l'adoration d'Allah et ne sortent pas de l'obéissance d'Allah لجو زع . Allah 
les a chargés (ces deux anges) de cette mission afin qu’ils soient une tentation pour les gens. 
 
Concernant les charlatans qui prétendent être des sorciers mais qui ne travaillent pas avec les 
démons, ils commettent un grand péché mais ne sortent pas de l'Islam. 
 
Les invocations 
 
Mais par la Miséricorde d’Allah, Il nous a légiféré des invocations pour se protéger de la 
sorcellerie. 
 
Chaque musulman doit destiner quotidiennement une partie de son temps aux invocations 
légiférées afin de se protéger contre la sorcellerie et contre tout mal. 
Parmi ces invocations : 
 

• les invocations du matin et du soir ; 
• la lecture des protectrice ; 
• les invocations quand on sort de la maison ou quand on y entre ; 
• les invocations quand on entre aux toilettes et quand on en sort ; 
• Ainsi que beaucoup d’autres… 

 
Autant d’invocations qu’il ne faut pas négliger. 



 
Exemples sur cet annulatif 
 

• Étudier la sorcellerie est de la mécréance, tout comme mécroit la personne qui 
l'enseigne, comme Allah le dit (sens du verset) : 
 
﴾ Souleymane n'a pas mécru mais ce sont les démons qui ont mécru car ils 

enseignent la sorcellerie aux gens ﴿ 
 
• Une personne qui agrée la sorcellerie mécroit car agréer la mécréance est de la 

mécréance. 
 
Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 
• L’interdiction de pratiquer, d'apprendre ou d'agréer la sorcellerie. 

 
• L’interdiction de consulter les sorciers. 

Il n'est pas permis au musulman de consulter les sorciers car cela revient à agréer la 
sorcellerie.  
 

• Les deux sortes de sorcellerie sont : 
 -la sorcellerie réelle ; 
- la sorcellerie illusoire. 
 

• La sorcellerie ne nuit que par la permission d'Allah. Ainsi, le croyant se doit de ne pas 
avoir peur et de placer sa confiance en Allah. Et si jamais il est touché par la 
sorcellerie, qu'il accepte le destin d'Allah et qu'il fasse les causes pour guérir de cette 
sorcellerie. 
Parmi les causes qui mènent à la guérison : les invocations, la rouqiya (l’exorcisme 
légiféré). 
Il n’est pas permis d'utiliser la sorcellerie pour détruire une sorcellerie. 
 

• L’importance des invocations pour se prémunir du mal. 
 

• Allah a fait descendre deux anges comme épreuve pour les gens qui enseignent la 
sorcellerie. 

 
 
 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 8 
Le huitième : Apporter son soutien aux associateurs 

et leur venir en aide contre les musulmans 
 

 
نَیْمِلِسْمُلْا ىَلعَ مْھُُتَنوَاَعمُوَ نَیْكِرِشْمُلْاُ ةرَھَاظَمُ : نُمِاَّثلا  

ىَلاَعَتُ ھُلوَْق لُیْلَِّدلاوَ :  
نَیمِلِاَّظلا مَوَْقلْا يدِھَْیَ لاَ 9َّ َّنِإ مْھُنْمُِ ھَّنإَِف مْكُنمِّ مھَُّلوََتَی نمَوَ  

 
Le huitième : Apporter son soutien aux associateurs et leur venir en aide contre les 

musulmans. 
Et la preuve de cela est la Parole d’Allah (sens du verset) : 

{ Quant à celui qui les prend pour alliés parmi vous, alors il est des leurs. 
Certes Allah ne guide pas les gens injustes. } 

(Sourate Al-Ma’ida, verset 51) 
 

 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« C'est-à-dire aider les mécréants à combattre les musulmans ou à leur causer du tort. » 
 
Soutenir les mécréants dans le but que leur religion prenne le dessus est de la mécréance. 
 
La preuve est la Parole d’Allah : 
 

 مھَُّلوََتَی نمَوَ ۚ ضٍعَْب ءُاَیلِوَْأ مْھُضُعَْب ۘ ءَاَیلِوَْأ ىٰرَاصََّنلاوََ دوھَُیلْا اوُذخَِّتَت لاَ اوُنمَآ نَیذَِّلا اھَُّیَأ اَی } 
نَیمِلِاَّظلا مَوَْقلْا يدِھَْی لاََ bَّ َّنِإ ۗ مْھُنْمُِ ھَّنِإَف مْكُنمِّ  } 

 
{ Ô vous qui croyez ! Ne prenez pas les juifs et les chrétiens pour alliés. Les uns sont les 
alliés des autres. Quant à celui qui les prend pour alliés parmi vous, alors il est des 
leurs. Certes Allah ne guide pas les gens injustes. } (Sourate Al-Ma’idah, verset 51) 

 
Allah nous interdit de prendre les mécréants comme alliés. 
 
Dans d'autres versets, Allah ordonne aux croyants de prendre les croyants comme alliés. 
 
L’alliance et le désaveu ءاربلاو ءلاول  ا
 
L’alliance et le désaveu est un sujet ayant un lien avec le Tawhid (l’unicité d’Allah). Ils 
consistent à s’allier aux croyants et à se désavouer des mécréants et de la mécréance. 
L’alliance et le désaveu n’impliquent pas (comme il est compris chez certaines personnes) le 



fait d’être injuste avec les mécréants. 
 
Allah nous a permis d’être bienfaisant avec les mécréants, de manger leur nourriture, de faire 
du commerce avec eux, de se marier avec les femmes des Gens du livre, de leur offrir des 
cadeaux et d'accepter les leurs... et beaucoup d'autres choses qui ne rentrent pas dans 
l'alliance portée aux mécréants. 
 
Les croyants ne doivent pas être amenés à prendre les mécréants comme alliés, et encore 
moins à les aider contre les musulmans. 
 
Au contraire, le croyant doit être l'allié du croyant et non l'allié du mécréant, tout comme il 
doit se désavouer des mécréants et de la mécréance.  
 
Quant aux relations qu’Allah a légiférées entre les croyants et les mécréants, elle ne doivent 
pas entraîner le fait de se prendre les uns les autres comme alliés. 
 
 
Exemple de cet annulatif 
 

• Apporter un quelconque soutien aux mécréants dans le but que leur religion prenne le 
dessus sur la nôtre fait sortir la personne de l'Islam, car elle aura soutenu les mécréants 
pour leur religion contre les croyants. 

 
Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 
• L’interdiction d’apporter un quelconque soutien aux mécréants contre les musulmans. 

 
• L’interdiction de prendre les mécréants comme alliés. 

 
• L’obligation de prendre les croyants comme alliés. 

 
• L’obligation de se désavouer des mécréants et de la mécréance. 

 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن   - Cours 9 
Le neuvième : Croire qu'il est permis de se soustraire  

à la législation du Prophète Muhammad صلى الله عليه وسلم 

 
 

ىَّلصَ دٍَّمحَمُ ةَِعیرِشَ نْعَ جَورُخُلْاُ ھُعسََی سِاَّنلا ضَعَْب َّنَأَ دَقَتعْا نِمَ : عُسِاَّتلا  
رٌِفاكَ وَھَُف ،مَُلاَّسلا ھِیَْلعَ ىسَومُ ةَِعیرِشَ نْعَ جَورُخُلْا رُضِخَلْا عَسِوَ امَكَ ،مََّلسَوَ ھِیَْلعَُ الله  

 
Le neuvième : Celui qui a pour croyance qu’il est possible et permis à certaines personnes 
de se soustraire à la législation de Muhammad صلى الله عليه وسلم, comme ce fut le cas pour Al-Khadir 

avec la législation de Moussa ملاسلا ھیلع , est mécréant. 
 

 
Si une personne a pour croyance qu’il lui est permis de se soustraire à la législation du 
Prophète صلى الله عليه وسلم et qu’elle peut adorer Allah sans se conformer à Sa législation, elle mécroit. 
 
Allah a envoyé Muhammad صلى الله عليه وسلم avec cette législation (l'Islam), et a rendu son suivi 
obligatoire à l’ensemble des djinns et des hommes. 
 
L'histoire d'Al-Khadir رضِخَلْا  
  
Un jour, alors que Moussa ملاسلا ھیلع  exhortait son peuple (Bani Israel), un homme lui dit : 
« Connais-tu une personne plus savante que toi ? », Moussa lui répondit : « Non. ». 
 
Mais Allah le blâma pour cela, du fait qu'il ne Lui a pas renvoyé la science, qu'il n'a pas dit : 
Allah a'alam - ملعأ الله  
 
Puis, Allah révéla à Moussa qu'il y avait un serviteur plus savant que lui. Moussa demanda 
alors à Allah d'aller à la rencontre de ce serviteur qui était plus savant que lui afin de prendre 
de sa science. Ce serviteur-là était : Al-Khadir رضِخَلْا . 
 
Son histoire se trouve dans Sourate Al-Kahf qu'on lit chaque vendredi. 
 
Les savants ont divergé concernant Al-Khadir : Était-il un homme pieux ou un Prophète ? 
L'avis le plus juste ( الله ءاش نإ ) est qu'Al-Khadir était un Prophète et avait sa propre législation. 
 
Après cela, Moussa partit à la rencontre d'Al-Khadir et le suivit. (Le reste de l'histoire se 
trouve à la fin de Sourate Al-Kahf). 
 



Quant à Al-Khadir, il n’était pas concerné par la législation de Moussa ملاسلا ھیلع  car il ne 
faisait pas partie de son peuple. 
 
Moussa était envoyé aux enfants d’Israël et non à l’ensemble des djinns et des hommes 
comme l'a été Muhammad صلى الله عليه وسلم. 
 
La législation des Envoyés avant l'envoi de Muhammad صلى الله عليه وسلم était spécifique à leur peuple : 
toute personne ne faisant pas partie de ce peuple n’était donc pas concernée par celle-ci. Ce 
qui explique la soustraction d'Al-Khadir à la législation de Moussa   . ملاسلا ھیلع
 
Puis, Al-Khadir était un envoyé et avait sa propre législation. Il n'y a donc aucun argument 
dans cela qui legifère la soustraction à la législation de Muhammad صلى الله عليه وسلم. 
 
Les exemples de cet annulatif 
 

• Certains extrémistes soufis égarés prétendent ne plus avoir besoin du Messager صلى الله عليه وسلم 
car ils ont un lien direct avec Allah, de qui ils prétendent prendre directement, et ne 
plus avoir besoin de se soumettre à la législation de Muhammad صلى الله عليه وسلم (il n'y a pas de 
doute concernant leur mécréance). 

 
• Avoir pour croyance qu’il existe une autre voie que celle du Prophète صلى الله عليه وسلم qui mène 

au Paradis après son envoi, est de la mécrance.  
 
Même 'Issa  ملاسلا ھیلع , quand il descendra à la fin des temps, jugera selon la législation 
de Muhammad صلى الله عليه وسلم car après son envoi, il n'est permis à personne de se soustraire à 
sa législation, quand bien même il s’agirait d'un Prophète comme 'Issa. 

 
Les enseignements que l'on tire de cet annulatif : 
 

• L’obligation de se soumettre à la législation du Prophète Muhammad صلى الله عليه وسلم. 
 

• L’interdiction de se soustraire à celle-ci. 
 

• La législation des Messagers envoyés avant l'envoi du dernier des Prophètes 
(Muhammad صلى الله عليه وسلم) était spécifique à leur peuple. 

 
• Muhammad صلى الله عليه وسلم a été envoyé à l’ensemble des djinns et des hommes. 

 



• Al-Khadir n’était pas concerné par la législation de Moussa ملاسلا ھیلع  car il ne faisait 
pas partie de son peuple. 

 
 
 
 
 
 



مَِلاسْلإِا ضُقِاوََن  - Cours 10 
Le dixième : Se détourner de la religion d’Allah 

 
 

ھِِب لُمَعَْیَ لاوَُ ھمَُّلَعَتَیَ لا ،ىَلاَعَتِ الله نِیْدِ نْعَ ضُارَعْلإِا :رُشِاَعلا  
 نَیمِرِجْمُلْا نَمِ اَّنِإ اھَنْعَ ضَرَعَْأ َّمُث ھِِّبرَ تِاَیآِب رَكُِّذ نَّممِ مَُلظَْأ نْمَوَ : ىَلاَعَتُ ھُلوَْق لُیلَِّدلاوَ

نَومُقَِتنمُ  
 

Le dixième : Le fait de se détourner de la religion d’Allah : 
l’individu ne l’apprend pas et ne la met pas en pratique. 

Et la preuve est la Parole d’Allah (sens du verset) : 
{ Et qui est plus injuste que celui à qui on rappelle les versets de son Seigneur puis qui 

s’en détourne.Certes nous nous vengerons des criminels. } 
(Sourate As-Sajda, verset 22) 

 
 
La personne qui se détourne complètement de la religion et de l’apprentissage des bases de la 
religion, des bases avec lesquelles la personne est considérée comme musulmane, sort de 
l'Islam. 
 
Car elle se sera détournée du but pour lequel Allah l'a créée qui est : l’adoration, ce qui 
revient à l’apprentissage puis à la mise en pratique. 
 
La science se divise en deux 
 
- Une science obligatoire à connaitre pour chacun : comme l'apprentissage du Tawhid, la 
manière de faire la prière et les ablutions, la façon de sortir la zakât, etc. 
 
- Une science qui ne concerne pas tout le monde : il suffit que certaines personnes de la 
communauté détiennent cette science, comme la science de l'héritage, du commerce, etc. 
 
Quant à la personne qui néglige l’apprentissage de la religion par paresse, mais ne se 
détourne pas de celle-ci, elle ne mécroit pas. 
 
Sheikh Al-Fawzan الله ھظفح  a dit : 
 
« Et si la personne désire et aime la science, mais elle est paresseuse car l’étude de la 
science est difficile, exige de la patience, de l’endurance, des assises, alors qu'elle est 
paresseuse, ce genre de personnes est blâmable pour sa paresse et son manquement. Mais 
cela n'est pas de la mécréance. » 
 



Exemple concernant cet annulatif 
 

• Prétendre l'Islam et ne pas prier, ne pas jeûner, ne rien connaître des droits d’Allah 
comme le Tawhid ou autres, et se prétendre musulman(e) ou musulman(e) non 
pratiquant(e), est de la mécréance, en raison du total détournement et du fait qu’il n’y 
a ni apprentissage, ni mise en pratique. 

 
Les enseignements que l'on tire de cet annulatif 
 

• L’obligation d'apprendre les bases de la religion et de les mettre en pratique. Allah 
nous a créés pour L’adorer et pour cela, il est obligatoire de passer par l'apprentissage 
et la mise en pratique. 
 
Lorsqu'on lit Sourate Al-Fatiha dans chaque unité de prière (rak'aa), on invoque Allah 
en disant (sens du verset) : 

 
مَیقَِتسْمُلْا طَارَصِّلا اَندِھْا  

Guide-nous vers le droit chemin 
مْھِیَْلعَ تَمَْعنَْأ نَیذَِّلا طَارَصِ  

le chemin de ceux que Tu as comblé de Tes faveurs 
مْھِیَْلعَ بِوضُغْمَلْا رِیْغَ  

non pas celui de ceux qui ont encouru Ta colère 
ّلاَّضلا لاَوَ نَیِ  

ni des égarés 
 
Et les moufassiroun (les savants du tafsir) ont dit que : 
 

- ceux qui ont encouru la colère d'Allah sont les juifs car ils ont reçu la science mais 
ne l’ont pas mise en pratique ; 
 

- les égarés sont les chrétiens car ils ont mis en pratique sans science ; 
 

- le chemin de ceux qu'Allah a comblé de Ses bienfaits et de Ses faveurs, est le 
chemin de ceux qui ont reçu la science et qui l'ont mise en pratique. Il s'agit du chemin 
des musulmans. 
 

Le croyant doit apprendre sa religion et mettre cette science en pratique ! 
 

• L’interdiction de se détourner de la religion. 
 



Le fait de se détourner complètement de la religion est de l'apostasie car cela montre 
que la personne ne désire pas cette religion. 
 
La personne qui aime la religion, qui veut se soumettre à Allah, met en pratique cette 
religion. 
 
Quant à la personne qui se détourne de cette religion, du rappel d'Allah, du Coran, etc., 
elle montre en réalité qu'elle n'est pas intéressée par cette religion. Alors, Allah Se 
désintéresse d’elle, et la laisse vivre une vie misérable. 
 
Allah nous dit dans le Coran (sens du verset) : 
 

اكًنضًَ ةشَیعِمَُ ھَل َّنإَِف يرِكْذِ نعَ ضَرَعَْأ نْمَوَ  
 
{et celui qui se détourne de Mon rappel vivra certes une vie misérable} 
(Sourate TaHa, verset 124) 
 
« une vie misérable » : il s'agit de la sentence de la personne qui se détourne du rappel 
d’Allah لجو زع , du Coran. 
 
La vraie vie, la vie paisible : pour pouvoir obtenir le bonheur, il faut se soumettre à 
Allah, à Sa religion, mettre en pratique Ses ordres et s’écarter de Ses interdits. 
 

• Les deux catégories de science : 
 

- une science obligatoire pour tout le monde ; 
- une science qui n'est pas obligatoire pour tout le monde. 

 
• Le caractère interdit et blâmable de la personne qui délaisse l’étude de la science par 

paresse. 
 

 
 امَ مِظَعَْأ نْمِ اھَُّلكُوَ ،هرَكْمُلْا َّلاِإ ،فِِئاخَلْاوَّ دِاجَلْاو لِزِاھَلْا نَیَْب ضِِقاوََّنلا هِذِھَِ عیمِجَ يِف قَرَْفَ لاوَ

ارًطَخَ نُوكَُی  
ھِسِفَْن ىَلعَ اھَنْمِ فَاخََیوَ اھَرََذحَْی نَْأ مِلِسْمُلْلِ يغَِبنَْیَف .اعًوُقوُ نُوكَُی امَ رَِثكَْأ نْمِوَ  

ھِِباَقعِ مِیلَِأوَ ،ھِِبضَغَ تِاَبجِومُ نْمِِ uاِبُ ذوُعَن  
مََّلسَوَ ھِِبحْصَوَ ھِلِآوَ دٍَّمحَمُ ھِقِلْخَ رِیْخَ ىَلعَُ الله ىَّلصَوَ  

 
Et il n’y a, concernant l’ensemble de ces annulatifs, aucune distinction entre celui qui tombe 

dedans 
par la plaisanterie ou bien sérieusement, ou encore celui qui y tombe par crainte de quelque 

chose, 



exception faite de l’individu contraint. 
Et tous ces annulatifs représentent à eux seuls un énorme danger 

et font partie de ceux dans lesquels les gens tombent le plus. 
Il convient donc au musulman de rester sur ses gardes vis-à-vis d’eux 

et de craindre pour sa propre personne de tomber dedans. 
Nous implorons Allah de nous protéger contre ce qui provoque inévitablement 

Sa colère et contre Son châtiment douloureux. 
Et que les éloges d’Allah soient sur la meilleure créature Mohammed صلى الله عليه وسلم ainsi que sur sa 

famille et ses compagnons. 
 

 
 
 


